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Chères et chers sociétaires, 
 

  Depuis la reprise des cours, notre association connait une intense activi-
té. Présence nombreuse dans toutes les formations : jardinage, botanique, 
art floral, sorties, conf®rences. Je me r®p¯te, mais cela prouve lõint®r°t 
que vous portez à notre association et combien vous appréciez le travail béné-
vole fourni par vos professeurs et les animateurs qui vous encadrent ; lõat-
tention permanente des membres du bureau, des administrateurs et des socié-
taires est inestimable pour le bon fonctionnement de notre association et pour 
la gestion rigoureuse du Palais.  
 
  A la suite de la restauration de celui-ci, la réorganisation du jardin - ini-
tiative souhaitée depuis longtemps - est en cours de réalisation, immense 
tâche qui a nécessité de nombreuses réunions de travail de la commission en 
charge du projet : plan, choix des végétaux, planning des taches à effec-
tuer, etc. Cõest une belle aventure qui, un certain samedi, a r®uni plus de 
17 sociétaires hyperactifs. Le printemps prochain verra la réalisation finale 
de cet embellissement de notre Palais. 
 
  Il y aura encore ¨ r®aliser lõacc¯s handicap®, projet en cours un peu 
long. Mais soyons confiants ! 
 
  Nos activit®s vont marquer une pause pour les f°tes de fin dõann®e que je 
vous souhaite, avec le conseil dõadministration, joyeuses et conviviales. 
Bonne fin dõann®e et tous mes vïux pour 2016. 

 

 Très cordialement   
 

Le Président, Henri Lambert  

     Éditorial 
Editorial P 1  

Les Fabacées 
P 2 à 
5 

Pommes an-
ciennes... 

P 6 

Rénovation du 
jardin de la 
SCAH 

P 7 

Plantes du jardin 
du Palais 

P 8 à 
10 

La SCAH il y a  
93 ans 

P 11 

Le Pêle-mêle P 12 

Dans ce num®ro : 

Num®ro 

 

AG annuelle 
de la SCAH  

 
Samedi 30 
janvier 2016 

à 16h30  
au Palais 

 
Bonnes 
fêtes de 
fin dõ 

année ! 



 

Page 2 AU BOUT DU JARDIN 

Les Papilionacées, à fleur typique de papillon 
comme le Haricot. 

Haricot dõEspagne 
 

L'ensemble de ces familles présente ses graines conte-
nues dans une gousse, que l'on appelle en botanique 
un « légume ». 

 
 
 
 
Gousse et graines de 
caroubier 

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
Gousses de  
mimosa 

 
 
 
 
 
 

Les Fabacées sont une famille très importante (12000 
espèces) tant par l'alimentation humaine et animale 
que par son intérêt ornemental. Les Fabacées sont 
des plantes herbacées, des arbustes, des arbres ou des 
lianes. 
 

Classement botanique 
 

Ce sont toutes des plantes à 
fleur (Angiospermes) dont la 
graine contient deux cotylé-
dons (Dicotylédones). 
Le nom de cette famille est 
formé d'après le nom de 
genre Faba, qui n'est plus 
utilisé. Un représentant de 
l'ancien genre Faba (du latin 
faba, fève) est la Fève, an-
ciennement Faba vulgaris, 
maintenant Vicia faba. 

Vicia faba 

La famille des Fabacées comporte 3 sous-familles : 
 
Les Caesalpinacées, à fleur pseudopapilionacée 

dont le Flamboyant, le Caroubier (Ceratonia silica).  

Fleurs et jeunes gousses de Ceratonia silica 
 

Les Mimosacées, à 
f leur régulière, 
comme les Acacias 
et les Mimosas. 

 
Mimosa du fleuriste 

 

Les familles botaniques au potager et au verger 

Les Fabacées 
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Outre leur intérêt alimentaire (voir plus loin), ce sont 
des plantes qui, par leur fixation d'azote, vont pou-
voir pousser dans des terrains pauvres : les restanques 
de notre région étaient couvertes de Pois Chiche 
(Cicer) et de Lentilles (Lens)). Leur richesse en azote 
en fait également une plante qui enrichit le sol en 
azote.  

Pois chiches 
 

Les sols préférés sont plutôt légers, pas trop com-
pacts, bien drainés : on comprend pourquoi ils pous-
saient sur les restanques ! Compost ou fumier décom-
posé lors du travail de la terre (inutile avec du BRF 
composté), un peu d'organominéral (5-8-10) éven-
tuellement à la floraison. 
C'est essentiellement par semis que l'on cultive les 
Papilionacées : 
semis en ligne, 
en poquet, 
dans un sillon.  
On n'arrose 
pas avant que 
la jeune plante 
sorte de terre. 
On peut faire 
tremper une 
nuit les Fèves, 

Gousses dõharicots verts 

 
Est-ce que tous les légumes de la soupe sont bien des 
« Légumes »  ? 
 
 Dans la suite de cet exposé, nous nous intéresse-
rons à la sous-famille des Papilionacées, seules pré-
sentes dans notre potager (aucune Fabacées dans le 
verger).  
 

Origine (s)  
 

Ce sont des plantes présentes dans le monde entier 
des zones froides à tropicales. L'Arachide (Arachis) 
vient des Amériques, la Fève (Vicia faba) du Moyen 
Orient et du bassin méditerranéen, le Pois (Pisum) du 
Proche Orient, le Haricot (Phaseolus) de l'Amérique 
Centrale et du Sud. 
 

Culture 
 

Une des caractéristiques de beaucoup de Fabacées est 
de pouvoir abriter dans des nodosités racinaires des 
bactéries Rhyzobium fixatrices d'azote : toutes les es-
pèces de la sous-famille des Papilionacées en abritent.  

 

Nodosités sur racines 
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c'est inutile avec les Haricots, à proscrire pour les Pe-
tits Pois sensible à la pourriture. Pour ces derniers, 
évitez de les semer lorsque les prévisions donnent 
beaucoup de pluies. 
Il est bon 
de « ramer » 
les Pois, 
Fèves, en 
tout cas de 
les soutenir 
pour qu'ils 
ne trainent 
pas par 
terre.  
Ceci est 
inutile pour 
les Hari-
cotsé s'ils 
ne sont pas 
à rames ! 
Comme ce sont graines (ou les fruits avec les pois 
gourmands) que nous récoltons, semez-les en lune 
montante. Si vous faites germer vos Haricots, Fèves, 
en pots, repiquez-les en lune descendante. 
Broyez les fanes et utilisez-les au compost ou, mieux, 
en paillis. L'enrichissement du sol en azote sera en-
core meilleur. 
 

Multiplication   
 

 Chez nos Fabacées du potager, c'est la multiplication 
sexuée, par les fleurs donc, qui va nous intéresser. Ce 
sont des « légumes-graines ».  
Leur fleur est « parfaite », comprenant des organes 

mâles-étamines et femelles-pistil. Ces organes sont 
pratiquement enfermés entre les pétales de la carène. 
La pollinisation doit pouvoir se faire sans apport ex-
térieur  : c'est l'autogamie. Mais attention : des in-
sectes peuvent forcer le passage pour prélever du pol-
len. De ce fait, ils peuvent provoquer des hybrida-
tions. Si l'on veut récolter ses propres graines, il faut 
en tenir compte en écartant les différentes variétés de 
2 m au moins pour les Pois, jusqu'à 20 m pour les 
Fèves, plus « visitées ». 
Il faudra les récolter -pour la semence- totalement 
secs (mais pas forcément « cassants ». Une fois récol-
tés, passez les pendant une semaine au moins au con-
gélateur pour tuer les larves des « bruches » qui ont 
déjà colonisé les graines dès la floraison. Eliminez 
ensuite les graines imparfaites, tach®es,é et mettez-
les dans un bocal hermétique. Ces graines conservent 
leur pouvoir germinatif  3 à 4 ans sûrement, jusqu'à 6 
ans. 
 

Maladies 
 

Oïdium, mildiou et anthracnose sont les maladies les 
plus fréquentes. Mais un arrosage limité et un apport 
d'azote réduit limitent ces maladies. 

Mildiou sur haricots blancs 

Traitement soufre et bouillie bordelaise si vraiment 
nécessaire. 
 

Ravageurs 
 

Les pucerons noirs aiment beaucoup Fèves et Petits 
Pois. Laissez-les aller sur un ou deux plants, ils peu-
vent rester localisés. Des thrips et autres insectes pi-
queurs peuvent fatiguer les plants : bassinez-les, ils 
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n'aiment pas l'eau. Compléter avec une pulvérisation 
de soufre-poudre. Une pulvérisation de purin d'ortie 
est également efficace. Quant aux bruches et charan-
çons qui rongent les graines stockées, surveillez vos 
stocks ! 

Pucerons sur fèves 

  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Haricots blancs charançonnés 

 
Utilisation  

 

Le Pois (Pisum sativum), le Haricot (Phaseolus), la Fève 
(Vicia fava), le Soja (Glycine) etc. nous fournissent des 
graines alimentaires ; d'autres comme la Luzerne, le 
Trèfle (Trifolium), etc., constituent d'excellents four-
rages.  
 
 
 
 
Trèfle 

 
 
 
 

Les Haricots, les Fèves et les Lentilles renferment, 
outre leur amidon, jusqu'à 27% de matières azotées et 
c'est ce qui explique la valeur alimentaire de ces 
graines. Les Lupins en renferment au-dessus de 
30 %. 
Dans l'alimentation humaine, ces protéines sont vi-
tales. Or souvent, il manque à ces Légumes un acide 
aminé indispensable (constituant des protéines). En 
se nourrissant d'un mélange de Légumineuses et sur-
tout en les associant avec des céréales, l'apport en 
acides aminés sera complet : on retrouve cette asso-
ciation légumineuses et graminées dans toutes les cul-
tures et à toutes les époques.  
 
Cette richesse des Papilionacées est également large-
ment utilisée dans l'alimentation animale (Trèfle, Lu-
zerne, Soja, Fenugrec, Sainfoin, Pois fourrag®, é.). 
 

Conclusion 
 

I l est frustrant de ne pas parler des Cytises, Arbre de 
Judée et autres Cassia tous si décoratifs. Mais les Pa-
pilionacées alimentaires sont un monde dont l'impor-
tance pour l'humanité est énorme. Au lieu de vanter 
les protéines apportées par des Insectes- c'est la nou-
velle mode- il vaudrait mieux remettre en valeur 
toutes ces recettes légumineuses-céréales qui ont per-
mis aux civilisations de se nourrir.  

Couscous végétarien (semoule de blé + pois-chiches) 

 
Ces plantes alimentaires sont en début de chaîne ali-
mentaire alors que ces fameux insectes 
« alimentaires » -sauterelles et autres chenilles- sont 
des consommateurs de ces plantes : ils sont donc 
moins rentables économiquement et écologiquement.  
 

Joël BESNARD 

http://www.cosmovisions.com/graine.htm
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 Dans le cadre de la fête de la Brigue (le 18 octobre 
2015), la SCAH a été invité par la Plante Compagne 
(1), association de la vallée de la Roya qui fait un gros 
travail de recherche et de mise en valeur sur les se-
mences potagères et sur les fruitiers de la Roya.  
 
C'est sur ce thème que Laurence Cressi-Bergeret, Re-
né-Louis Rousseau et Joël Besnard sont allés, dès le 
vendredi 16 octobre avec Anne Kieffer de la Plante 
Compagne sur le terrain pour déterminer les variétés 
de pommes.  
 
Il faut dire que La Brigue possède de magnifiques 
vergers de pommiers de plein-vent qui sont encore 
bien productifs, même si la commercialisation est ré-
duite actuellement à quelques producteurs.  
 
Beaucoup de variétés diverses allant de variétés « mo-
dernes » comme la Red Chief bien rouge, 

é comme ¨ des vari®t®s plus anciennes, en lien par-
fois avec l'ancienne patrie de La Brigue, le royaume 
de Piémont -Sardaigne comme cette Limoncello bien 
jaune et acide.  

 
Le dimanche, une conférence a été donnée à la mairie 
sur les variétés fruitières de la Roya par Joël Besnard : 
suivie par une trentaine de personnes, elle a donné 
lieu à des débats intéressants. 
 
Au total, un moment agréable et intéressant dans ce 
village actif et superbe. Bonne continuation à La 
Plante Compagne dont le travail avec la population et 
les enfants des écoles est remarquable. 
 

Joël BESNARD 
 
 
 
 
 

1-La Plante Compagne, A.C. Kieffer, BP 23, 06540, Breil sur Roya. 

Pommes anciennes à La Brigue : la SCAH y était ! 

Un  grand penseur du XXe siècle nous offre de quoi méditer 

" La nature avant qu'on songe à la protéger pour l'homme doit être protégée contre lui . L'homme ne subit pas 

l'agression des nuisances , il les cause. 

Le droit de l'environnement dont on parle tant est un droit de l'environnement sur l'homme, non un droit de 

l'homme sur l'environnement. " 

CLAUDE LEVI ð STRAUSS 
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 Entamée depuis l'an dernier, la rénovation du jardin 
de la SCAH s'est développée de manière spectacu-
laire ! Beaucoup d'arrachage, de dessouchage, de net-
toyage, bref  une mise à nu du jardin pour préparer et 
recevoir les premières plantations.  
Le 21 novembre, les nouvelles plantations ont com-
mencé à structurer le jardin, donnant ainsi une nou-
velle allure au Palais. Nous nõ®tions pas tous dõaccord 
pour sortir le laurier rose, nous avons donc opté pour 
le déplacer avec sa souche et disposer de chaque côté 
des escaliers le Bigaradier salicifolia ou Bigaradier à 
feuilles de saule, magnifique arbre dõornement. 
Les plantations ne sont pas terminées, d'autres sont 
prévues au second trimestre pour finaliser le tout 
mers mars 2016. 
Tous ces travaux d'embellissement nous les devons au 
ma´tre d'ïuvre Jean-Claude Berg qui se dépense sans 
compter tant dans les plans d'installation que dans 
l'organisation des travaux.  
Mais cet embellissement aurait été impossible sans 
vous, sans tous ces sociétaires qui avez sué sur les 
dessouchages, manié le magau ou la pioche avec éner-
gie, planté les premiers végétaux avec bonheur. Cha-
peau à toutes et à tous.  
L'investissement de tous est encore à poursuivre dans 
les prochains mois. Mais quelle fierté de pouvoir dire, 
« c'est mon jardin, c'est notre jardin » ! 

La commission jardin :  
Jean-Claude BERG,  

Laurence CRESSI-BERGERET,  
Joël BESNARD 

 

 

Rénovation du jardin de la SCAH 
Quel travail ! 
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Suite à la première tranche de plantation, voici des 
informations sur nos nouvelles compagnes (connues 
et dõautres moins connues) afin que chacun en 
prenne connaissance. 
 
-Bigaradier salicifolia (Citrus aurantium) ou Bigaradier à 
feuilles de saule. 

Cõest une vari®t® de bigaradier, tr¯s bel arbre dõorne-
ment (qui devrait °tre plus utilis®), r®siste ¨ jusquõ¨ -
10 °C, les fruits ronds et amers très parfumés sont 
appelés « granito ». En Algérie, ils étaient utilisés pour 
réaliser des sorbets et des boissons, intéressant à utili-
ser en cuisine. Culture en pot possible. 
 
- Phormium (Lin de Nouvelle Zélande) : haut.1.20 m à 
2 m. sol frais, sableux, riche, drainé. 
Fleurs tubulées jaunâtres ou rouges sur des hampes 
de 2 m de long, r®siste aux embruns et jusquõ¨ -5°C, 
au-delà protéger les pieds par un mulch. 
 Ici 2 variétés : 
 
  - Phormium tenax atropurpureum : feuillage brun-
rouge. 

Plantes du jardin Palais de lõAgriculture 

  - Phormium tenax aureo variegata : feuilles rayées de 
jaune. 

- Strelitzia reginae (oiseau de Paradis) : origine Afrique 
du Sud, floraison février à août suivant le climat, 


